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e Alors les malades offrent un tableau très-Tarié par les
différents états où ils se trouvent, Quelques unssontcalmes,
tranquilles, et n'éprouvent rien : d'autres toussent, crachent,
sentent quelque légère douleur, une chaleur locale ou univer-
selle, et ont des sueurs ; d'autres sont agités et tourmentés
par des convulsions. Ces convulsions sont extraordinaires
par leur nombre, par leur durée et par leur force. Dès qu'une
convulsion comimence, plusieurs autres se déclarent. Les
commissaires en ont vu durer plus de trois heures ; elles sont
accoppagnées d'expectorations d'une eau trouble et visqueuse,
arrachée par la violence les efforts. On y a vu quelquefois
des filets de sang ; et il y a entre autres un jeune homme qui
en rend souvent avec abondance. Ces convulsions sont ca-
ractérisées par des mouvements précipités, involontaires de
tous les membres, et du corps entier, par le resserrement à
la gorge, par des soubresauts des hypochondres et de l'épi-
gastre, par le trouble et l'égarement des yeux, par des cris
perçants, des pleurs, des hoquets et des rires immodérés.-
Elles sont précédées ou suivies d'un état de langueur et de
rêverie, d'une sorte d'abatement et même d'assoupissement.
Le moindre bruit imprévu, cause des tresaillements; et

l'on a remarqué que le changement de ton et de mesure dans
les airs joués sur le piano-forté influait sur les malades, en

sorte qu'un mouvement plus vif les agitait d'avantage, et re-
nouvelait la vivacité le leurs convulsions.

" Rien n'est plus étonnant que le spectacie de ces convul-
sions ; quand on ne l'a point vu, on ne peut s'en faire une
idée ; et en le voyant, on est également surpris et du repos
profond d'une partie de ces malades, et le l'agitation qui
anime les autres; des accidents variés qui se répètent, des
sympathies qui s'établissent. On voit des malades se cher-

cher exclusivement, et, en se précipitant l'un vers l'autre, se
sourire, se parler avec affection, et adoucir mutuellement

leurs crises. Tous sont soumis à celui qui magnétise ; ils


